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MEDIAS AU BENIN

Dans le souci de mieux vous informer et sur-
tout vous servir, EMERIC PRODUCTION qui 
édite votre journal «L’emblème du jour» a lancé 
le jeudi 15 août 2024 son site web officiel ‘‘www.
lemblemedujour.com’’ 
 
Sur ce site, vous pouvez désormais lire  tous 
les articles et télécharger toutes les parutions 
de votre journal «L’emblème du jour» ainsi que 
toutes les publicités de ELONA HOUSE et de 
FENOU GUEST HOUSE.  Mieux ce site est égale-
ment un espace publicitaire pour tous nos par-
tenaires, soutiens, sponsors.

 
Sur www.lemblemedujour.bj, 

faites comme chez vous.

Votre site d’informations en ligne

www.lemblemedujour.bj
www.lemblemedujour.com
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LE PARCOURS INSPIRANT DE 
YIBATOU SANNI GLÈLÈ MELVINA

Femme d’exception à Porto-Novo

Née le 20 août 1949 à Porto-Novo 
dans une famille de commerçants, 
Yibatou Sanni Glèlè alias  Melvina 
est l’une de ces figures féminines 
qui ont marqué à la fois le monde 
des affaires et la sphère politique 
béninoise. Ancienne députée, mili-
tante engagée et femme d’affaires 
prospère, elle incarne le courage, 
la générosité et la détermination.
 
Une enfance marquée par 
l’exemple maternel
 
Issue d’un foyer commerçant, 
Melvina avoue avoir toujours été 
fascinée par l’aisance de sa mère 
à gérer d’importantes sommes 
d’argent. « Je voulais suivre sa 
voie, mais mes parents ont insisté 
pour que je poursuive mes études 
», raconte-t-elle. Elle décroche une 
licence en comptabilité, tout en 
cultivant une fibre entrepreneu-
riale qu’elle transmettra plus tard 
à ses trois filles, toutes diplômées 
d’universités nord-américaines.
 
Femme de conviction et de terrain
 
Au-delà des affaires, Melvina 
s’est illustrée par un engagement 
constant en faveur des couches 
vulnérables. Que ce soit à Por-
to-Novo, à Tori ou encore à Paoui-
gnan, elle initie et finance des pro-
grammes pour l’autonomisation 
des femmes, notamment dans la 
transformation des produits lo-
caux comme le gari.
 
Parcours politique et fidélité à ses 
idéaux
 
Ancienne députée de l’ex-Parti du 
Renouveau Démocratique (PRD), 
elle fait partie des rares femmes 
à avoir siégé à l’Assemblée natio-
nale à une époque où la représen-
tation féminine ne dépassait pas 
11 %. À l’issue des municipales de 
2020, marquées par l’échec de sa 
formation politique, elle appelle 
ses camarades à « tourner la page 
» et à rester concentrées sur le dé-
veloppement de Porto-Novo.
 
En 2021, elle s’investit pleinement 
dans la campagne présidentielle, 
mobilisant largement les femmes 
pour soutenir le duo Talon–Talata. 
« L’honnêteté intellectuelle com-
mande de reconnaître les avan-
cées de notre pays », affirmait-elle, 
tout en soulignant la nécessité 
pour les ex-PRD de s’inscrire dans 
la dynamique du développement 
national.

Pionnière du combat pour la représenta-
tion féminine
 
Melvina a toujours dénoncé la faible pré-
sence des femmes en politique et plai-
dé pour leur promotion au-delà des cli-
vages partisans. Son appel a trouvé écho 
avec la réforme électorale de 2019, qui 
réserve désormais 24 sièges de députés 
aux femmes. Résultat : la 9e législature 
compte aujourd’hui 28 élues.
 
Pour elle, ce progrès doit se consolider. 
« Les prochaines élections seront diffé-
rentes. Nous avons demandé aux par-
tis d’investir davantage de femmes, et 
les résultats suivront », assure-t-elle avec 
conviction.
 
Une référence pour la nouvelle génération
 
Au-delà de la politique, son engagement 
social continue d’impacter des centaines 
de familles. Qu’il s’agisse de financer des 
activités génératrices de revenus ou de 
soutenir l’éducation des filles, Melvina de-
meure une figure respectée et écoutée à 
Porto-Novo et dans ses environs.
 
Femme d’affaires prospère, musulmane 
pratiquante, leader politique et militante 
sociale, Yibatou Sanni Glèlè Melvina sym-
bolise cette génération de femmes bé-
ninoises qui ont osé s’imposer dans un uni-
vers longtemps dominé par les hommes. 
Son parcours reste une source d’inspira-
tion pour toutes celles qui aspirent à bri-
ser le plafond de verre.

 
Youssouf  Avocegamou
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LES MOUVEMENTS OB RALLIENT DJOGBÉNOU
Adhésion collective à l’UP le Renouveau

Une trentaine de mouvements réunis au sein 
du Cadre de concertation des mouvements Oli-
vier Boco ont officialisé ce mardi 7 octobre 2025 
leur adhésion à l’Union Progressiste le Renou-
veau. Un ralliement symbolique qui marque la 
volonté d’accompagner la vision de Joseph Fi-
famin Djogbénou et la dynamique politique en 
cours autour du duo présidentiel sortant.
 
L’Union Progressiste le Renouveau (UP le Re-
nouveau) continue d’élargir ses rangs. Ce mardi 
7 octobre 2025, au siège annexe du parti à Coto-
nou, les membres du Cadre de concertation des 
mouvements Olivier Boco ont fait leur entrée 
officielle dans la grande famille progressiste.
 
La déclaration d’adhésion, lue par Arsène FAN-
GNINOU au nom du collectif, a mis en lumière 
la volonté des militants de s’aligner sur la vision 
portée par le professeur Joseph Fifamin DJO-
GBÉNOU. « Nous avons, de loin, proposé M. 
Olivier Boco, mais Dieu a disposé M. Romuald 
WADAGNI pour poursuivre les efforts de la dy-
namique de la continuité », a-t-il affirmé, com-
parant ce ralliement à « un retour au bercail de 
l’enfant prodige ».
 
Pour Arsène FANGNINOU, ce choix est guidé par 
l’exigence de resserrer les rangs « sous l’ombre 
du grand Baobab » et de contribuer à une mo-
bilisation sans calculs politiciens, afin d’assurer 
de larges victoires aux échéances électorales 
à venir et de renforcer la confiance du Chef de 
l’État, le Président Patrice TALON.
 
La cérémonie a été marquée par la présence 
du Secrétaire général du parti, Gérard GBÉ-
NONCHI, entouré de Anique F. DJIMADJA, 
Christian Parfait AHOYO, Franck KPASSASSI et 
Cyrille TOHOUENOU. Dans son allocution, M. 
GBÉNONCHI a salué « un engagement sincère 
et courageux », avant de rassurer : « Nul ne sera 
jugé pour son passé, mais impliqué pour son 
engagement présent ».
 
Dans un geste fort, les représentants des mou-
vements ralliés – parmi lesquels le Rassemble-
ment national, les Pépinières OB, FEDOB, les 
Disciples d’Olivier Boco, le Fan-Club OB et les 
Ambassadeurs OB – ont reçu les statuts du par-
ti, avant de procéder à leur enrôlement. Ils de-
viennent ainsi les premiers relais et ambassa-
deurs de leurs bases respectives au sein de l’UP 
le Renouveau.
 
Ce ralliement conforte l’image d’un parti en 
pleine expansion, ouvert et prêt à accueillir 
toutes les forces décidées à maintenir le cap du 
progrès et de la continuité.

 
Emeric Joël ALLAGBE
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L'HE LÉOPOLD LOKOSSOU
S’AFFIRME À PARAKOU

BARTHÉLÉMY HONFO, JEUNE VOIX 
DU FAN-CLUB WADAGNI, S’AFFIRME

Cérémonie d’investiture du duo candidat de la mouvance à Parakou Investiture à Parakou

La ville de Parakou a vibré le samedi 4 octobre 
2025 lors de la cérémonie d’investiture du duo de 
la mouvance présidentielle. Parmi les personnali-
tés politiques qui ont honoré l’événement de leur 
présence, le député Léopold Lokossou s’est parti-
culièrement distingué.
 
Son engagement et son implication au sein de 
l’Union Progressiste le Renouveau ont été salués 
par les militants qui ont vu en lui un acteur clé de la 
dynamique unitaire autour de Romuald Wadagni. 
En prenant part à ce rassemblement d’envergure, 
le parlementaire a témoigné de sa fidélité à la ligne 
politique de son parti et à la vision de la mouvance 
présidentielle pour l’avenir du Bénin.
 
Léopold Lokossou a profité de l’occasion pour rap-
peler l’importance de la cohésion, du travail de 
proximité et de la mobilisation de la  bases. Son 
message a résonné comme un appel à l’unité et 
à l’action collective pour assurer la victoire ko pre-
mier tour du duo candidat en 2026.
 
Sa présence remarquée et son discours rassem-
bleur confirment son rôle stratégique dans l’an-
crage de l’UP le Renouveau et dans la consolida-
tion du soutien populaire à Romuald Wadagni.

 
Emeric Joël ALLAGBE

Figure montante de la jeunesse politique et membre actif du 
fan-club Romuald Wadagni, Barthélémy Honfo a marqué de sa 
présence la cérémonie d’investiture à Parakou. Dans son inter-
vention, il a mis en avant les atouts du candidat de la majorité 
présidentielle et esquissé les priorités de la campagne de 2026.
 
Au milieu de la ferveur populaire qui a accompagné l’investiture 
de Romuald Wadagni à Parakou, une voix s’est distinguée : celle 
de Barthélémy Honfo. Jeune acteur politique engagé et figure 
dynamique du fan-club Wadagni, il a tenu à réaffirmer publi-
quement son soutien indéfectible au candidat de la mouvance 
présidentielle.
 
Dans un entretien accordé à notre rédaction, Barthélémy Honfo 
a rappelé les raisons qui ont conduit à ce choix unanime : « Ro-
muald Wadagni est un homme du sérail. Depuis près de dix ans, 
il a œuvré au sommet de l’État, traversé les réformes, assumé 
les succès comme les moments difficiles. Il connaît intimement 
l’appareil d’État et ses défis », a-t-il souligné.
 
Toutefois, le jeune leader estime que l’expérience, aussi solide 
soit-elle, ne suffit pas. « Le ministre d’État doit désormais incar-
ner une nouvelle étape de gouvernance, celle qui transforme 
les acquis macroéconomiques en progrès concrets pour les ci-
toyens », insiste-t-il.
 
Selon Barthélémy Honfo, la campagne de 2026 devra donc se 
concentrer sur des engagements forts autour de l’emploi des 
jeunes, de la lutte contre la vie chère, de l’accès équitable aux 
services sociaux de base et de la réduction des inégalités. « C’est 
à cette condition que son parcours sera perçu non seulement 
comme une continuité rassurante, mais aussi comme le moteur 
d’un changement social attendu par tous », martèle-t-il.
 
En marquant de sa présence l’investiture de Parakou et en por-
tant haut la voix du fan-club Romuald Wadagni, Barthélémy 
Honfo confirme son rôle de relais de la jeunesse et s’impose 
déjà comme l’un des visages de la mobilisation pour la prési-
dentielle de 2026.

 
James Meryl ALLAGBE
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IRÉNÉ DAZAN ILLUMINE L’INVESTITURE DU DUO CANDIDAT
Déplacement impressionnant du Fan-Club Romuald WADAGNI à Parakou

La cérémonie d’investiture du duo Ma-
riam Chabi Talata épouse Zimé Yérima – 
Romuald WADAGNI, tenue le 4 octobre 
à Parakou, a enregistré une mobilisation 
sans précédent du Fan-Club Romuald 
WADAGNI. Parmi les figures de proue 
de ce grand rassemblement, Iréné DA-
ZAN l’un des visages les plus marquants, 
incarnant l’énergie et la ferveur du mou-
vement.
 
Une organisation exemplaire
 
Sous la conduite du staff dirigeant, le 
fan-club s’est distingué par une pré-
sence massive et une organisation ir-
réprochable. Dans ce dispositif, les 
membres du staff dirigeant du fan-club 
ont joué un rôle clé, veillant à la cohé-
sion des délégations et à la discipline 
du groupe, renforçant ainsi l’image d’un 
mouvement structuré et respecté.
 
Une mobilisation nationale multicolore
 
Venus des quatre coins du Bénin, plus 
de 200 membres ont convergé vers la 
cité des Kobourou. Certaines déléga-
tions ont bénéficié du soutien logistique 
du fan-club, d’autres ont fait le dépla-
cement par leurs propres moyens, mais 
toutes ont répondu à l’appel de l’his-
toire. Femmes, jeunes, personnalités pu-
bliques et anonymes se sont unis dans 
une même ferveur, donnant l’image d’un 
mouvement inclusif et rassembleur.

Vouvouzelas, tambours et tenues écla-
tantes aux couleurs du duo ont rythmé 
la cérémonie. Grâce au dynamisme du 
staff et à l’implication d’Iréné DAZAN, 
l’animation a été unique : festive, disci-
plinée et mémorable.

Une reconnaissance officielle
 
L’engagement du fan-club a été salué au plus 
haut niveau : la vice-présidente Mariam Chabi 
Talata épouse Zimé Yérima a accordé deux au-
diences à la délégation, marquant ainsi sa recon-
naissance pour la constance et le soutien actif 
du mouvement.
 
Dans les gradins comme sur les grandes ar-
tères de Parakou, les immenses bâches à l’ef-
figie du duo Talata–WADAGNI ont témoigné 
de la puissance organisationnelle du fan-club. 
Par sa rigueur et sa disponibilité, Iréné DAZAN 
a contribué à la réussite de ce déploiement im-
pressionnant.
 
Un engagement citoyen et responsable
 
Au-delà de la ferveur, l’événement a été marqué 
par une discipline exemplaire : chaque membre a 
regagné son département d’origine dans la paix 
et la sérénité, preuve d’une maturité citoyenne 
qui renforce la crédibilité nationale du fan-club.
 
Un mouvement ouvert et inclusif
 
En pleine expansion, le Fan-Club Romuald WA-
DAGNI demeure ouvert à toutes celles et ceux 
qui souhaitent le rejoindre. Sa vision est claire : 
unir les énergies, accompagner le duo Talata–
WADAGNI et donner une place centrale à la jeu-
nesse dans la dynamique politique nationale.

En définitive, la mobilisation du fan-club à Para-
kou aura marqué les esprits. Discipline, ferveur 
et détermination étaient au rendez-vous. Et dans 
cette réussite collective, le rôle d’Iréné DAZAN et 
le déplacement de plus de 200 membres reste-
ront gravés comme un symbole éclatant de vita-
lité et d’engagement.

 
Marie Estelle AKANNI

FCBE INSTALLE SES NOUVEAUX CHEFS DE VILLAGE ET DE QUARTIER
Désignation des chefs de village et de quartier

La Force Cauris pour un Bénin Émergent (FCBE) 
passe à l’étape de l’installation de ses chefs de 
village (CV) et de quartier de ville (CQ). Dans 
quatre départements, plusieurs centaines de 
responsables locaux ont été officiellement dé-
signés et attendent leur prise de service, sous 
la supervision des préfets et maires concernés.
 
Le processus de mise en place des chefs de 
village et de quartier de ville se poursuit au 
Bénin. Après la désignation officielle, la FCBE 
a enclenché la phase d’installation de ses re-
présentants de proximité dans plusieurs com-
munes.
 
Dans le Borgou, ce sont 200 nouveaux CV et 
CQ qui ont été désignés. Le préfet Djibril Mama 
Cissé, par arrêté en date du 6 octobre 2025, a 
invité les maires à prendre toutes les disposi-
tions nécessaires pour leur installation effec-
tive et à en rendre compte à l’autorité préfec-
torale.

Dans le Mono, le préfet Bienvenue Mi-
lohin a constaté, le 3 octobre 2025, la 
désignation de 39 chefs de village et de 
quartier. Les maires de Athiémé, Bopa, 
Grand-Popo, Houéyogbé et Lokossa 
sont instruits pour veiller à leur prise de 
fonction.
 
Le Plateau n’est pas en reste : 29 nou-
veaux responsables locaux ont été va-
lidés par arrêté du préfet Daniel Valère 
Setonnougbo. Le document précise que 
leur installation doit impérativement 
avoir lieu entre le 6 et le 10 octobre 2025.
 
Enfin, dans l’Alibori, 60 CV et CQ ont été 
désignés, principalement dans la com-
mune de Banikoara. Le préfet Ahmed 
Bello Ky-Samah a entériné leur nomina-
tion par arrêté du 6 octobre 2025 et a 
instruit le maire pour assurer leur prise 
de service.

Cette vague d’installations confirme le rôle de 
la FCBE comme acteur majeur du maillage lo-
cal, aux côtés des deux partis de la mouvance 
présidentielle UP Le Renouveau et le Bloc Ré-
publicain seuls habilités à désigner des chefs 
de village et de quartier en attendant de nou-
velles élections locales. Le parti Les Démo-
crates, absent du scrutin à l’époque, ne prend 
pas part à ce processus.
 
Avec cette étape, la FCBE renforce sa pré-
sence sur le terrain et prépare ainsi ses bases 
pour les prochains défis électoraux.

 
Youssouf  AVOCEGAMOU
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ROCA DJIVO FAIT VIBRER LA DIASPORA DE FRANCE
Présidentielle 2026 – Mobilisation internationale

Le samedi 4 octobre 2025, la Maison 
Pierre Perret du Mans a accueilli une 
rencontre mémorable de la diaspora bé-
ninoise de France. Sous l’impulsion de 
Roca Djivo, compatriotes venus de plu-
sieurs villes françaises ont officiellement 
exprimé leur soutien à Romuald Wada-
gni, candidat à l’élection présidentielle 
de 2026.
 
C’est une soirée qui restera dans les mé-
moires. Plus d’une centaine de Béninois 
résidant en France se sont retrouvés, sa-
medi 4 octobre, à la Maison Pierre Perret 
du Mans, pour une rencontre citoyenne 
d’envergure. Initiée et portée par Roca 
Djivo, en partenariat avec le président 
du club Avotrou Houézêcome FC, cette 
mobilisation a rassemblé des déléga-
tions venues du Mans, de Rennes, de 
Tours, de Nantes et même de Marseille.
 
Objectif affiché : réaffirmer l’engage-
ment de la diaspora béninoise de France 
aux côtés de Romuald Wadagni, candi-
dat à la présidentielle de 2026. Les par-
ticipants, unanimement acquis à cette 
cause, ont salué le parcours exemplaire, 
la rigueur professionnelle et la vision 
moderne de celui qu’ils considèrent 
comme l’incarnation d’une nouvelle gé-
nération politique.
 
Dans son adresse, Roca Djivo a insisté 
sur le rôle déterminant que doit jouer la 
diaspora dans la construction nationale : 
« Même à des milliers de kilomètres, 
nous restons des acteurs du change-
ment et du progrès au Bénin. Notre sou-
tien à Romuald Wadagni traduit notre 
foi en une gouvernance rigoureuse, in-
clusive et tournée vers l’avenir », a-t-il af-
firmé, sous les applaudissements.

Tout au long de la rencontre, témoignages, décla-
rations de solidarité et interventions citoyennes 
ont souligné l’aspiration commune à un Bénin 
stable, prospère et rayonnant sur la scène in-
ternationale. La diaspora a également lancé un 
appel vibrant à l’union des forces progressistes 
pour soutenir et amplifier les réformes en cours, 
perçues comme des leviers de développement 
durable pour les générations futures.
 
Par cette initiative, Roca Djivo et ses compa-
triotes du Mans envoient un signal fort : la dias-
pora béninoise de France n’entend pas rester 
spectatrice, mais actrice du destin national. Une 
mobilisation qui confirme que la candidature de 
Romuald Wadagni dépasse désormais les fron-
tières du pays.

 
Emeric Joël ALLAGBE

UN GÉNIE MARIN AUX TROIS CŒURS ET AU SANG BLEU
Le 8 octobre: Journée internationale du poulpe

Chaque 8 octobre, le monde célèbre la 
Journée internationale du poulpe, une oc-
casion de mettre en lumière l’un des ani-
maux les plus fascinants de nos océans et 
de rappeler l’urgence de protéger les mi-
lieux marins.
 
Lancée au début des années 2000 par des 
passionnés de biologie marine et des orga-
nisations environnementales, cette journée 
est aujourd’hui relayée par des aquariums, 
des ONG et des défenseurs de la biodiver-
sité dans le monde entier. Le poulpe, long-
temps resté dans l’ombre des baleines et 
des dauphins, s’impose désormais comme 
un symbole de l’intelligence animale et de 
la fragilité des écosystèmes marins.
 
Pourquoi une journée dédiée au poulpe ?
 
Les objectifs de cette célébration sont mul-
tiples :
 
Faire découvrir les capacités extraordi-
naires de l’animal, véritable prodige de 
l’évolution ;
 
Sensibiliser à la pollution et à la surpêche 
qui menacent les océans ;

Valoriser les recherches scientifiques sur l’intelli-
gence et la conscience animale ;
 
Promouvoir une consommation plus respon-
sable des produits de la mer ;
 
Rappeler la beauté et la vulnérabilité des éco-
systèmes marins.

Un animal hors du commun
 
Le poulpe, aussi appelé pieuvre, intrigue autant 
qu’il fascine : trois cœurs, neuf cerveaux (un 
central et huit périphériques dans ses bras) et 
un sang bleu riche en cuivre. Sa capacité à ré-
soudre des énigmes, à ouvrir des bocaux ou à se 
camoufler en un instant en fait l’un des inverté-
brés les plus intelligents jamais étudiés.

Menaces et enjeux éthiques
 
Mais ce génie marin est aujourd’hui en danger. 
Pollution plastique, destruction des habitats 
côtiers et surpêche industrielle — particulière-
ment en Méditerranée et en Asie — fragilisent 
ses populations. Les scientifiques alertent aussi 
sur l’éthique de projets d’élevages intensifs de 
poulpes, contraires au respect du bien-être ani-
mal.

Un miroir pour l’humanité
 
Au-delà de ses caractéristiques biologiques, le poulpe ques-
tionne notre rapport à la vie et à la conscience. Observer sa 
fluidité, son sens du camouflage et son intelligence adapta-
tive nous pousse à réinventer notre regard sur la nature.
 
La Journée internationale du poulpe n’est donc pas seule-
ment un hommage à cet animal mystérieux : elle nous invite à 
redécouvrir l’océan comme un espace vivant, fragile et digne 
de respect.

 
Youssouf  AVOCEGAMOU
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UP LE RENOUVEAU AUX CÔTÉS DE LA CENA
Préparatifs électoraux 2026

Engagée pour un scrutin transparent et inclu-
sif, l’Union Progressiste le Renouveau a pris 
part, le 3 octobre 2025 à Cotonou, à une séance 
de travail organisée par la CENA. Objectif : 
renforcer la crédibilité du processus électoral 
à travers des outils modernes et fiables.
 
Dans le cadre des préparatifs des élections 
générales de 2026, la Commission électorale 
nationale autonome (CENA), présidée par 
Sacca Lafia, a réuni le vendredi 3 octobre 2025 
à l’hôtel Azalaï de Cotonou les responsables 
politiques et les cadres de l’institution pour un 
atelier de formation et d’échanges.
 
Les travaux ont permis de faire le point sur 
l’exécution du calendrier électoral, d’expliquer 
les modalités de constitution et de gestion 
des dossiers de candidatures, mais aussi de 
présenter la nouvelle version de la plateforme 
numérique « eDéclaration », dédiée au dépôt 
en ligne des dossiers. Une innovation saluée 
par l’Union Progressiste le Renouveau qui y 
voit un gage de transparence et de moderni-
sation du processus électoral.
 
La délégation du parti, conduite par l’hono-
rable Augustin Ahouanvoebla, comprenait 
l’honorable Jérémie Adomahou, Christian 
Parfait Ahoyo, porte-parole du parti, et Crépin 
Dodo-Sèglà, membre du Fichier central. Très 
impliqués dans les discussions, ils ont réaffir-
mé la volonté de l’UP le Renouveau de contri-
buer activement à l’organisation d’un scrutin 
crédible, inclusif et apaisé, fidèle à son enga-
gement de toujours consolider la démocratie 
béninoise.

 
Emeric Joël ALLAGBE

L’OR, UN POTENTIEL ENCORE SOUS-EXPLOITÉ
Ressources minières au Bénin

Bien que le Bénin dispose d’indices aurifères sur 
son territoire, l’or n’y est toujours pas exploité à 
une échelle industrielle. Le pays joue davantage 
le rôle de plaque tournante pour le métal précieux 
de ses voisins que celui de véritable producteur.
 
Une production locale marginale
 
Depuis plusieurs décennies, l’exploitation artisa-
nale de l’or existe dans certaines zones, notam-
ment à Perma, dans le département de l’Atacora. 
Toutefois, cette activité reste marginale et infor-
melle. Entre 2012 et 2019, la production nationale 
annuelle s’est limitée à 2 à 7 kilogrammes, selon 
la Direction générale des Mines et un rapport 
de l’ONG SWISSAID. Ces chiffres témoignent de 
l’écart entre le potentiel aurifère du pays et sa 
mise en valeur effective.

Le Bénin, pays de transit
 
Dans la pratique, l’essentiel des exportations d’or 
béninoises provient d’importations clandestines 
en provenance des pays voisins. Ces flux informels 
échappent en grande partie au contrôle de l’État, 
car commerçants et orpailleurs privilégient des 
circuits parallèles pour éviter taxes et redevances.

Entre 2012 et 2021, les exportations offi-
cielles du Bénin ont oscillé entre 7,27 et 
13,17 tonnes, avant de chuter à 2,90 tonnes 
en 2022. Cependant, SWISSAID souligne 
que l’origine exacte de cet or reste difficile 
à tracer.
 
Des écarts préoccupants
 
L’ONG suisse a mis en évidence un déca-
lage significatif entre les chiffres rappor-
tés par le Bénin et ceux enregistrés par ses 
partenaires commerciaux. Sur la période 
2013-2022, l’écart cumulé atteindrait 18,20 
tonnes, pour une valeur estimée à 4,41 mil-
liards USD. Ces données laissent penser à 
une sous-déclaration volontaire ou à des 
pratiques opaques dans le circuit de l’or.
 
Un potentiel encore à concrétiser
 
Au-delà de l’or, le sous-sol béninois recèle 
d’autres ressources minérales, comme le 
calcaire, le marbre, le nickel, le lithium, le 
rutile ou encore le zircon. Le gouverne-
ment ambitionne de transformer ces in-
dices en opportunités économiques.

Des initiatives sont annoncées pour attirer des inves-
tissements étrangers et doter le pays d’infrastruc-
tures modernes capables de soutenir une exploitation 
minière durable et industrielle.
 
Pour l’heure, le Bénin demeure un acteur périphé-
rique du secteur aurifère africain. La concrétisation de 
ses ambitions dépendra de la capacité des autorités 
à réguler l’exploitation artisanale, assainir les circuits 
commerciaux et créer un environnement incitatif 
pour les investisseurs.

 
Youssouf AVOCEGAMOU
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UN DÉFI POUR L’ÉDUCATION ET LE 
BIEN-ÊTRE DES ENFANTS AU BÉNIN

L’AVOCAT, NOUVEL « OR 
VERT » DE L’AGROBUSINESS

Pères seuls au front Fruits et légumes au Bénin

Au Bénin, le nombre de pères qui assument seuls 
l’éducation de leurs enfants est en constante aug-
mentation. Derrière ce phénomène, influencé par 
des réalités socio-économiques et des transforma-
tions sociales, se cachent des défis majeurs touchant 
au bien-être, à l’éducation et à l’avenir de ces enfants.
 
Traditionnellement, la paternité au Bénin était da-
vantage associée au rôle d’autorité qu’à celui de soi-
gnant. Mais les lignes bougent. Des clubs de pères et 
certaines ONG encouragent désormais les hommes 
à s’investir activement dans la vie quotidienne de 
leurs enfants. La lutte contre la malnutrition infantile 
illustre cette dynamique : des pères prennent l’initia-
tive de s’organiser pour veiller à la santé et à l’alimen-
tation des plus jeunes.
 
Cependant, la monoparentalité paternelle reste mar-
quée par de nombreuses difficultés. Les enfants vi-
vant avec un seul parent, père ou mère, sont plus 
vulnérables face à la pauvreté et aux obstacles so-
ciaux. Si les foyers dirigés par des pères présentent 
généralement une meilleure situation économique 
que ceux tenus par des mères seules, ils demeurent 
moins favorisés que les ménages biparentaux, sur-
tout en matière de réussite scolaire et d’équilibre af-
fectif.
 
Le cadre légal, notamment la loi N°2015-08 portant 
code de l’enfant, rappelle que la responsabilité d’éle-
ver et de protéger l’enfant incombe à tout parent ou 
tuteur légal. Le texte insiste sur le maintien de l’en-
fant dans son environnement familial, dans la me-
sure du possible. Mais dans la pratique, les pesan-
teurs culturelles et les limites des ressources freinent 
souvent la mise en œuvre de ces principes.
 
Face à cela, des organisations comme SOS Villages 
d’Enfants Bénin renforcent l’accompagnement des 
familles monoparentales en facilitant l’accès à des 
services essentiels et en développant les compé-
tences parentales des pères. Ces initiatives contri-
buent à briser les stéréotypes et à réaffirmer que 
l’éducation et la protection des enfants ne sont pas 
qu’une affaire de mères.
 
La montée des pères monoparentaux au Bénin tra-
duit ainsi une évolution des mentalités, mais aussi 
l’urgence d’un soutien accru. Car derrière chaque 
père seul, il y a des enfants dont l’avenir dépend di-
rectement de la capacité de la société à repenser 
l’équilibre entre tradition, responsabilité parentale et 
protection de l’enfance.

 
Youssouf  AVOCEGAMOU

De plus en plus prisé au Bénin et à l’international, l’avocat 
s’impose comme une culture stratégique. Rentable, polyva-
lent et riche en débouchés, ce fruit attire aujourd’hui l’atten-
tion des agropreneurs.
 
Au Bénin, l’avocat se positionne parmi les cultures les plus 
prometteuses de l’agriculture moderne. Considéré comme 
un véritable « or vert », il offre aux producteurs une opportu-
nité unique grâce à sa forte demande sur les marchés locaux 
et internationaux.
 
Une culture rentable et diversifiée
 
Les variétés Hass et Fuerte dominent les vergers béninois. 
La première, reconnaissable à sa peau qui s’assombrit à ma-
turité, est très recherchée à l’export, tandis que la seconde 
séduit par sa taille et sa saveur. Certaines variétés locales 
produisent même des fruits de plus d’un kilogramme, bien 
qu’elles soient souvent limitées au marché intérieur en rai-
son de leur fragilité.
 
L’avocatier présente un avantage compétitif par rapport à 
d’autres cultures de rente comme le cacao : ses rendements 
sont élevés, ses coûts d’entretien plus faibles et son cycle 
de production régulier, ce qui en fait une source de revenus 
stable pour les agropreneurs.
 
Un fruit aux multiples débouchés
 
Riche en graisses monoinsaturées bénéfiques pour la santé 
cardiovasculaire, en vitamines et en nutriments essentiels, 
l’avocat est très apprécié en alimentation. Mais ses usages 
ne s’arrêtent pas là. Dans l’industrie agroalimentaire et cos-
métique, il est transformé en huile, farine, savons, crèmes de 
beauté et produits de soin.
 
Un marché en pleine expansion
 
Avec la montée de la consommation saine et naturelle, l’avo-
cat béninois attire de plus en plus de partenaires étrangers, 
notamment en Europe et en Amérique. La filière représente 
donc un levier majeur de diversification des exportations et 
un atout pour l’économie nationale.
 
Pour les entrepreneurs agricoles, investir dans l’avocat n’est 
plus un simple pari, mais une véritable stratégie gagnante.

 
Youssouf  AVOCEGAMOU
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L’INF S’ENGAGE AUPRÈS DES LYCÉES AGRICOLES
Luttes contre les VBG en milieu scolaire

Une tournée nationale pour sensibiliser 
et protéger les apprenants
 
Du 22 au 26 septembre 2025, l’Insti-
tut National de la Femme (INF), dirigé 
par sa présidente Me Huguette BO-
KPÈ GNACADJA, a parcouru cinq ly-
cées techniques agricoles du Bénin 
pour une mission de sensibilisation. 
Au cœur de cette initiative : prévenir les 
violences basées sur le genre (VBG) et 
mettre un frein au harcèlement sexuel, 
fléau qui compromet la scolarité et 
l’épanouissement des élèves, en parti-
culier des jeunes filles.
 
Au cours de cette tournée, la déléga-
tion de l’INF a rappelé aux apprenants, 
enseignants et responsables scolaires 
l’importance de créer un environne-
ment sûr et respectueux dans les éta-
blissements. Elle a insisté sur la néces-
sité de briser le silence, de dénoncer 
les cas de harcèlement et de promou-
voir l’égalité des droits entre filles et 
garçons.
 
Cette campagne marque une étape 
décisive dans la lutte contre les discri-
minations et la protection des droits 
des femmes et des filles en milieu sco-
laire.

 
James Meryl ALLAGBE

PORTO-NOVO : LA PLACE ATTAKÊ EN QUÊTE DE RENAISSANCE
Patrimoine urbain

Alors que plusieurs espaces publics de la capitale bénéfi-
cient de réhabilitation grâce à la dynamique impulsée par le 
gouvernement, la place Attakê, jadis haut lieu de conviviali-
té, sombre dans l’oubli et l’insalubrité.
 
À Porto-Novo, certaines places emblématiques retrouvent 
vie sous l’effet d’un vaste programme de rénovation urbaine. 
Mais au carrefour Attakê, le décor est tout autre : la place 
éponyme, longtemps symbole d’animation et de rencontres 
populaires, s’enfonce dans un état de délabrement avancé.
 
Bancs en ciment fissurés, murs défraîchis, absence d’entre-
tien… L’espace qui accueillait autrefois des visiteurs et des 
manifestations culturelles est aujourd’hui réduit au silence. 
L’ambiance y rappelle davantage un lieu abandonné qu’un 
centre de vie au cœur d’un quartier cosmopolite.
 
Pourtant, la place Attakê est chargée d’histoire et reste an-
crée dans la mémoire collective. « Jadis, les jeunes s’y re-
trouvaient pour s’amuser et partager des moments de 
joie », se souviennent certains habitants. Mais désormais, 
ce vestige ne suscite plus qu’indifférence et nostalgie. 
=è

Le cas de la place Attakê n’est pas isolé. À Porto-Novo, d’autres espaces 
publics connaissent le même sort : la place Catchi, avec son aménagement 
incompris, ou encore la place Dangbéklounon – surnommée « les trois ca-
nards » – qui a perdu tout son éclat d’antan.
 
À l’inverse, des sites comme la place Bayol ont pu bénéficier d’une réhabi-
litation qui redonne espoir. La capitale se transforme, mais ce renouveau 
urbain reste incomplet tant que certaines places de référence demeurent à 
l’écart des priorités.
 
La question est posée : pourquoi ne pas inscrire l’ensemble de ces lieux 
emblématiques dans un plan global de réhabilitation ? Redonner vie aux 
places publiques, c’est aussi préserver l’identité de Porto-Novo et renforcer 
son attractivité.
 
À l’heure où les places vodùn sont revitalisées grâce aux efforts du centre 
culturel Ouadada, un regard attentif s’impose sur d’autres espaces publics, 
symboles de la Cité des Ainonvis. La municipalité est ainsi interpellée : la 
renaissance de Porto-Novo ne saurait être partielle, elle doit être intégrale.

 
Godfroy MISSAHOGBE
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